
La Journée Sportivç 
Cyclisme 
" P A r i l S - D E N A I N 

(200 KILOMETRES) 
A V E C L E C O N C O U R S O U « R É V E I L O U N O R D » 

C'est aujourd'hui lundi 21 mal que se dis 
pâte cetet importante épreuve sur 200 kilomè­
tres de routes 
Les meil leuis routiers du Nord et de la Seine 

s'èlani-eruni ce matin en un groupe compact 
& la conquête de le gloire. 

• Paris Denain • est assuré d'un succès 
monstre. 

ILS SONT PARTIS 
Les épreuves cyclistes sont tes manifesta­

tions sportives soulevant au plus haut point 
l'engouement des masses, suscitant l'intérêt 
quasi générale des fouies. 

En organisant « Paris Denain •, la Société 
d'Education Physique de Denain a réalisé là 
une véritable tour de force que nous devons 
tous encourager. 

m Paris Denain . s'ajoute a la liste déjà lon­
gue des grandes épreuves cyclistes créées 
dans le Nord de la France. Denain. est une 
des rares villes du Nord que le sport cycliste 
aura reliée à la Capitale 

A l'heure où ces lignes paraîtront, la lutte 
sera engagée, le départ aura été donné à toute 
une meute d'excellents routiers, tonnés a la 
rude école du sport, dont les efforts muscu­
laires soulèvent,Y enthousiasme des foules. 

Qui passera en triomphateur la ligne d'ar­
rivée du Premier • Paris-Denain » î Le lot 
est trop relevé pour que nous risquions un 
pronostic. 

Le Premier « Paris-Denain • est commencé, 
la lutte sera chaude, elle ronsai rera le triom 
phe du meilleur. 

Place Gambetta. une belle fête olympique a 
14 heures 

En attendant les arrivées sur la place Gam 
beta, avec le concours du foyer Valen<-ien-
nols , de l'Union Sportive Denalsienne, de 
Denain-Athlétiqne et de l'Harmonie Mutuelle 
Municipale de Denain. une grande fête de 

Slein air, olympique et musicale, commencera 
quatorze heures. Elle sera suivie par une 

foule nombreuse. Pendant cette fête. les spec 
1 aie tirs seront tenus au courant de la position 
des coureurs cyclistes. 

Les populations de Denain et des environs 
se donneront rendez-vous aujourd'hui sur la 
place Gambetta. à Dennin. pour v fêter les 
vainqueurs de ces diverses épreuves où le 
muscle, la beauté seront fêtées comme savent 
le faire les masses pour tout ce qui est du 
beau. 

Une tribune officielle a été érigée sur le ter. 
rain de la fête sur laquelle IPS souscripteurs 
prendront place. Des places assises seront dis­
posées tout le tour de la piste. La carte «rose» 
v donnera droit. Quant a la carte • rouge 
foncé • elle donnera droit au promenoir. 

AUX SUIVEURS 
Les suiveurs en automobiles ne pourront 

avoir accès au terrain de la fête, ceci pour 
éviter les accidents et l'encombrement de la 
Place par des voitures officielles portant le 
fanion réglementaire, ainsi que celles des 
Journaux régionaux 
ENCOURAGEONS LA SOCIETE 

D'EDUCATION PHYSIQUE 
Dans le but d'aider cette so"iété agissante, 

tout ce que la région compte de sportifs sera 
sur le terrain de la Fate, pince Gambetta. a 
Denain, auioiird'huf lundf Cette société 
pourra nous donner par la suite des fêtes pins 
retentissantes encore ; avec ces encourage­
ments désintéressés. 

Que le soleil préside ces. fêtes et un énorme 
auccès est assuré. 

Dans 1 M petite* courses commt dans les 
C rendes 

EST TOUJOURS A L'HONNEUR 
GRAND PHIX DE BRUXELLES 

1er, Depauw ; Sa, Oeibecq ; 3a, Benoit 
4e, Vermandel Acttila 

Sur Bicyclette RYSSEL, Pneu* PARAQOM 

Le c ircuit de La Made le ine 
VlbrOii .f i U . A UJf iu lo 

SUM BICWLE1TE • LA NORDISTE » 
Le Vél'j-ciub Madeieiuou», qui a. sun siô^o cuez 

M. J.-B Peut, rue de Mtwquulte, organisait tuer, 
sous le conlrule de la Fédcruiion <io> Clubs 
Cyclistes du .Nord, le circuit de La Madeleine, 
qui, a Luuâ pumts de vue a remporta un gros 
succès. 

l_ .preuve s'est disputée sur un circuit com­
prenant La Madeleine. Marquette, W ambre 
ru m,. viue.»iiu> sui-ueulo, Vert-uaiant, Sainl-
Andrâ, La Madeleine, a couvrir (rois lais, CJ.I 
tu vu "on •>•) ' kilomètres 

Aux abords du contrôle, la (ouïe est mainte­
nue par de solides barrages. La police de La 
Madeleine assure lo service d'ordre. Le départ 
est donné vers 15 heures, a un groupe d environ 
60 concurrents. Le premier tour est mené a 
toute allure. Quelques coureurs sont vicumes de 
crevaisons. Au second tour, les handicapés sont 
sur le peloton de tête. A l'angle de la rue du 
Quai, René Place, le crack de n t S S t L , entre en 
conlact avec Sanctorum et tombe. Sa roue ar­
rière est endommagée et Place, les larmes aux 
yeux, est forcé d'abandonner la lutle. Au troi­
sième tour, la foule se fait plus dense. Les 
concurrents sont classé.- comme suit : 1er, Du­
bois Arthur, sur It Nordis!?, en 1 h. 43 ; 2e, 
Sanctorum, C A. R.. a 3 longueurs ; 3e, Ou-
foieuw ; 4e, Demoor ; 5e, M. Degand ; lie, A. 
Verstraete , 7e, Bailleul ; 8e, Cottignies : "Je, 
Lengagne : lue, Vandenbussche ; l i e , C Hen-
ninck ; 13e, A. Cardot ; 13e, Vanhooren ; 14e, 
Devriôza ; 15e, Verslel ; 16e, Shonyans ; 17e, 
Vinlaer ; 18e, Vaye : 19e Deruyvelaere ; 80e, 
Blondel ; 2Je. Bard ; 22e, Collalorda ; 23e, Plat-
Eeau ; 25e, Cornille ; 27e, Deledar, etc... 

Une course de tout-petits, disputée sur une 
instance de H kilomètres, a été gagnée par Mar­
cel Decroix, 6tir bicyctetl* Waltor : 2e, Verlmde; 
2e Deoonninck ; 4e, Vanaokère ; 5e, Legrand ; 
6e, Detuynes ; 7e, Goodrise ; 8e, Lejon ; ye, De-
lobel ; 10e, Dumoulin etc. 

Notre collaborateur 6porUI remit au crack de 

La Nordiste Dubois, le bouquet traditionnel, et 
exprima l'espoir Je le voir triompher S nou­
veau d«ns 15 jours, au Critérium du > Réveil 
du Nord ». 

Nous manquerions a tous nos devoirs en omet 
tant de signaler les sportsmen qui se sont dé 
voués a l'organisation. Citons • MM J.-B. Petit, 
Rulot, P. Thuyschaever. P. Acout, Capron. 

LA COURSE PARIS-'>ROYE> 
La course cycliste Paris- Troyes ',170 kilomètres 

avait réuni y* engagés l-educq est arrivé pre-
n 1er accomplissant le parcours en 5 h. 26, suivi 
d» Soucharq Jobard, Deguay. r'iahaui, Mulon, 
Voge. Magne. Ualet, Ccpin, Leblanc. 

LE GRAND PRIX ACOUT 
Cet après-midi, sur le parcours Lille-Arras et 

retour, ton kilomètres, se disputera le grand 
prix Acout, réserve aux coureurs de la Fédéra-
tioti des clubs cyclistes du Nord. Plus de MM. 
francs de prix reconip.nsiTont les vainqueurs. 
Le départ >era loniiô ">8, rue d Austerlilz, a Lille, 
a t t h. 30 1res précises, l-es en-Mgements fixés 
a 4 francs seront reçus jusque 14 heures. 

A EUPFALO 
Grand Prix de Ruffalo. — 1er, Moeskops, 5 p 

2e Poulain. 5 points : 3e, Michard. 8 points. 
ourse de primes. — 1er, Dehunne (Belge) en 

14 31" : 2e, NatfPl ; 3e, Alcide Rousseau. 
Course de d«mi tond derrière moto. — 1er 

Gulgnard, 3 points ; 2e, Colombatto, 3 points , 
3»\ Guby, 6 points. 

rootoa -Association 
LE TOURNOI DE LA PENTECOTE 

Hier sur le terrain de l'avenue de Dunkerque, 
a l i l le , se sont disputées les premières rançon 
1res du Tournoi de fa Pentecôte. 

L'Olympique Lillois a battu Wllhemina, de 
IloPande, par * buts & t. 

Le Racine-Club de Rouhaix a battu le Hacing 
Club lie Bruxelles par 4 buis a 3. 

Nous assisterons cet après-midi au Parc Jean-
Dulirui<te, a Roubnlx aux finales. 

A 14 h. a», finale des perdants W. H. contre 
R. C Bruxelles 

A 16 heures finale des gagnants O. L. contre 
R C. de Roubaix. Superbes rencontres en pers­
pective. 

LE TOURNOI DE L'U. S. D. M. 
Excelsior-Club de Tourcoing bat Club Spor­

tif de Calais, par i buts a 1. 
Ce match s'est disputé a Dunkerque devant 

une nombreuse galerie. 
U. 8. DE LILLE-DELIVRANCE 

Sur le terrain de l'U. S. des Cheminots de 
Lille-Délivrance se sont rencontrées les équi 

Ces secondes des Cheminots de Somain et de 
IUe-Déltvrance. Après une partie acharnée. 

Somain a été déclaré vainqueur par 4 buts a 2 

Faskett-Balt 

1er. Mlstinguette rie propr./ a M. V u m p q M . 
eo 2 35' , 2e. Raclée (OT Libeertt. en t W ; aê. 
Ntuvelle-Année, en 2 38 *p>. 

Part mutuel. — Mistinguette.Pesage, g. 3a.ao 
p 23 5» , Tribunes, g. 29.50, p. 15 00 ; Pelouse 
g. 61.00 ; p. 27.50 ; Mariée, p. «s.JO, Ai.uu 15un' 

4e (XiURSE. — Prix du Bosquet (course de 
riaies:. Distance : 3.500 mètres ; 6 inscrits 3 par 
tants. 

1er, MOT del Plata (Benson) à M. G. Watunoe; 
2e, à une longueur et demie. Parisienne - Horvesi 
a M. Pantall : 3e, Le olonel Hiolfo) a M. Bacon 

Pa i mutuel. — Mar del Plata, gagnant, f* 
sage. 13.50, Tribunes, 8..ïo, Pelousee, lu 50 

5e l'.dURsE. - Prix des fleurs au trot monté) 
Distance, 2.200 mètres ; 7 inscrits 4 partants. 

1er. ltiUek 'Landry) au Haras du Granii-Condé 
en 3' 48" ; 2e, Urraka ,'le propr.) a M. de Wa-' 
ziers, en 3' 40''; 3e, Usufruit (iJiudde); 4e, Banco 
Vand.'nbuicke). 

Pari mutuel. — Bateck, Pesage, g. II).Su p 
11 50 , Tribunes, g. 8.50, p. 5.50 ; Pelouse', g 
12.00, p. 6 50 ; Urraka, p. 11.50. 6.00, 6.50. 

6e COURSE. — Prix Vauban (Su trot monté 
iu attelé). 3e heat : 14 inscrits, 4 partants. 

1er, MistingueMe (Cnuddei a M. Dekeyser, •« 
2 38" : 2e, Nouvelic-Annce (Liboerti a M. Mette, 
en 2" tl". — Non placés : Quo-Vadis et Bâclée 

Pari mutuel. — Mlstinguetle, Pesage, g. 37.au. 
p 20.uO ; Tribunes, g. 34.50. p. 14.50 • Pelouse 
il. 26 00, p. 10.50 ; Nouvel le-A nuée, p. 65.50. 15 50 
15.30 

Te ("OURSE — Prix de la Marne ^steeple-chas* 
mi itaiie 3e série). Distance : 3.000 mètres. 6 ins­
crits 3 partants. 

1er. Tirlot (au maréchal des logis Poulain du 
6e chasseurs ; 2e. Alerte, maréchal des logis ua 
viart. t 3 longueurs ; 3e. Es-tu-la, maréchal de» 
legis Jacquemin. 

Pari mutuel. — HIrlot, gngnonf, Pesage 24.0U , 
Tribunes. 1250 ; Pelouse, 14.50. 

Montant total des paris : 218.000 francs. 
La pro-'hatne réunion d'sutnmne est fixée au 

din anche 30 septembre. Ce jour-là aura lieu 
l'inauguration des triDuncs couvertes 

COURSES AU BOIS DE BOULOGNE 
Ire Course. — 1. Thaîaris (Hobes), g. 81.50, p. 

24.00: 2. Le llel'y Vayer), p. 20.00 ; 3. Cartagêne 
Uennmgsl, p. 16.00. 

2e Course. — 1. Edera (Jennings), g. 46.00. p. 
22.50 ; 2. Quoi (Atkinson), p . 41.50. 

3e Course. — 1. Le Capucin iWilllams), g 
43.50, p 25.00 : 2. Prémontre (Jennmgs), p. 32.00 

te Course. — 1. Zeitoun (E. Allemand), g. 
413.00, p. 89.50 : 2. Sntvricon (M. VIemandi. p. 
40.50 ; 1 Frondeur (Haynes), p 21.60. 

5e Course. — 1. Mourko (M. Allemand!, g. 
46.00. p. 23.00 ; 2. Hom-vari Jennings) p. 23.50 

6e Course. — 1. Rose Prince 'F. Williams), g. 
4C.50, p. 20.00 : 2. Trévisse III (Bartholomew), p. 
3000 ; 3. Dancing (Jennings), p. 43.50. 

LE DERBY BELGE 
Le Derby Belge a été couru hier après-midi 

sur l'Hippodrome Je Boitslort. 
Cette épreuve était dotée d'un prix de 50.U0U 

frt-rcs. Il a été gagné par Blue-ltihbon, appar­
tenant à M. Jacques Wittouck devant uriu 
D Herbe et I\?til-Pierre. 

Mutuel Pesage, 47, 13, 8 50 et 10 francs. 

m a n d VOLLS. &erez, à P A Q J f 
» v o u * •«»•* • ut i le de ooni%stlf 
. h a q u e j o u r c e q*u, s e pa&a« io 
'OUA pourrez Hre ce ftmrndi d a t u 

cM deïtotlKt HAV$ 
H, Rut it Dichetieu. PARIÔ 

! 

Secours Mutuels du Nord 
Le Conseil d'Administration de l'Union Dé 

Êartementale du Nord des Sociétés de Secours 
lutuels se réunira le dimanche 20 mai a 

10 heures ,du matin, au Comité d'Emulation 
Commerciale. 

Ordr© du Jour : 1 Désignation des candi­
dats de l'OAVe Départemental des Pupilles 
de la Nation ; 2 Nomlnn.ion du conseil de 
uestlon de la Caisse Générale Mutualiste de 
Prêts Hypothécaires ; 3. Congrès Départe­
mental a Hautmont. le 10 Juin ; 4. Soixante-
naire de la Société des voyageurs et Em-

Êlovés de Commerce ; 5. Situation financière-
Questions diverses 

- * — ï » C M -

L'O. L. BAT FOYERS DE U. F. A. PAR 21 A 10 
Hier matin, sur le terrain des Foyers de la 

rue des Stations, a eu lieu le match entre 
l'équipe Ire des Foyers et une équipe mixu-
de l'O. L. Ire et 2e. 

La partie fut très disputée et Intéressante 
Les équipes sont sensiblement d'égale force 
ainsi que le prouve d'ailleurs la quasi égalité 
des points : 21 contre 20. 

L'équipe de l'O. !.. : Derry, Pratte, Steveos, 
Molet, Lievens. — U F A . 1er -. Serrues, Del 
cœueillerie, Ledan, I.emaire, Declercq. 

Amiral Sporting Club du Nord bat Amical 
Club d'Esquerrnes, par 12 points a 6. Partie 
jouée très amicalement 

A remarque à l'A. S. C. N., tes avants Pierre 
Verhave, Lucien Desprez, Louis Leroy. — A 
l'AmicalClub d'Esquerrnes : l'arrière Leconte 

Jeu de Balle 
AKZIN BAT LILLE 

Sur le bailodrome du Boulevard de* Ecoles 
devant une nombreuse assistance, s'est joué* 
la partie Anzin Lille. 

Après le repos, les Lillois tentent de prendre 
l'offensive, mais quelques mauvais coups de 
rechas de Lambilliote valent aux Lillois de 
terminer avec quelques points de retard. Sa-
myn, brillant d'habitude, n'a pas justifié sa 
réputation. 

Les Anzinois ont triompha par 13 jeux * 6. 

t ippisma 

Les c o u r s e s de Lille 
LA SIXIEME REUNION 

Malgré les multiples attractions d'une Journée 
de fête en ville mi malgré le temps souvent me­
naçant il y eut sur l Hippodrome du Bols de la 
Util o une belle assistance. Un remarquait au 
pelage MM. Cliavin, chef de Cabinet du Prètet 
du Nord, Grimpet, ingénieur en chef des ponts 
ei, chaussées, le général Lacapello, commandant 
lo 1er corps d'armée,, Hector fr'ranehonune, con­
seiller d'arrondissement, Alfred Descamps, pré­
sident 'lu syndicat des propriétaires et éleveurs, 
Pcil'et-l'crnynck, président du Club des Habits 
Rcugcs, Alfred vigin, G. Watlinne, Demarcq. 
A.'i xandre Caul.ier, etc. 

Les épieuves turent très Intéressantes ; eues 
se déroulèrent sans incident. Un en lira ci-des­
sous l"s résultats techniques. 

lrc COURSE. — Prix Vauban nu trot monté 
ou nltelo en partie liée), 1er beat. Distance, l.uuu 
niMies ; 14 inscrits, 7 partants. — 1er Quo Varna 
(le proprj a AI. Viindeginste, en 3' 15" 1/5 • 2e, 
Rùclee (G. Libeerl) a M. Mermousez, en 2* 3D" ; 
3e. Reims (Renz) â M. Montegnies. 

Non placés: Sautillant, Nouvelle Année. Kocne 
Korven, Mistinguelle. 

Pari mutuel. — Pesage, Quo Vadis. g. 16.U», 
p 15.00 ; Tribunes, g. 10.00, p. «.Ou ; pelouse, 
g. 8.50. p. 7.50 ;«ttaclée. p. 70.00, 40.00, 2AJO. 

Se COURSE. - Prix de la Passerelle (mixte). 
— Distance • 2.400 ta. ; 5 inscrits, a partants. 

1er, l.abroye iBroocks) a M. G. Wattine ; 8e. 
a 2 longueurs, Souilly ;\Vcodland) A M. Vlgln ; 
3e, Le Colonel .Riolfoî a M. Bacon. 

Pari mutuel. — Labrove, gagnant : Pesage, 
25 fr. : Tribunes IB.50 ; Pelouse, 14.50. 

3e COURSE. — Prix Vauban (au trot monté 
ou attelé). 2e heat. — Distance : 1.600 mètres ; 
14 inscrits. 7 partants. 

MÉDAILLES PLRQUETTtS.INSI6HESetc 
Vont AU UHSOT D OU muai P U « «tejscMM 

ils 

Un nouveau timbre 

L'EFFIGIE DE PASTEUR 
REMPLACERA a LA SEMEUSE » 

M. Paul Laffont, sous-secrétaire d'Etat aux 
P T. T., vient de décider que des timbres-
poste a 10 centimes, 30 centimes, 50 centimes 
et des cartes-postales S 30 cent imes, a l'effigie 
de Pasteur, seront émis a partir du 25 mai 
1923. 

Ces vignettes se substitueront 4 «-elles de 
même valeur du type « Semeuse » après épui­
sement de celles-ci. 

CONCERTS DE LA TOUR EIFFEL. — 21 Mal 
— 18 h. 20, avec le concours de Aime Châtiant, 
cantatrice, Mlle de oausaine, violoniste, M Pe-
tiron, maître de chat elle du Sacré-< reur' M 
Blanc, de l'Opéra, M. Dupont, de l'Opéra-Comi-
que, M. Bergez, ténor . Ave Maria de Goumd, 
Mme Chabant : P a n s Anselicus, de Franck, 
M. Bergez et Mlle ac Saussine : O cor amoris 
victlma. M. Potiron ; Trio pour ténor, baryum et 
basse, MM Bergez, Blanc et Dupont — 22 h. to, 
avec le concours do Aime Jane Sempé, canta­
trice, Mlle Simone Bregnon. pianiste, M. Silvio 
Floresc, violoniste : air et allégro vivamente de 
J.-B. Lecillet, Al. Floresco : Le petit berger a 
la fille aux ctieveux de Im de Debussy, Mlle 
Pregnon : Air de la narade. de luck, et r.>o 
quis d'Orient (L'âne blanc), de Georges Rue, 
Mme Sempé et Aille Pregnon ; La dance des 
sorcières, de Schyste, Mlle Pregnon. 

CONCERTS RADIOLA. '— 21 Alai. — 12 h. 45 
a 13 h. 45, informations et concert tzigane Pa-
diola. — 14 heures, matinée avec le concours 
des solistes Radiola : L Souvenir d'enfance, nia-
no Faikenberg ; 2. Berceuse violon, Y. France ; 
3. Première romance flûte. Bjsser ; 4. Farfa­
dets, violoncelle, Hussongorel ; 5. Boléro, violon, 
Dancia ; 6. Agnès dame Garante, flûte. Février ; 
7. Chanson de printemps, violoncelle, Gounod : 
8. Intimité, violon. Svan-Codestan ; 9. Caprice, 
flule. Schmitt : 10. Couiante, violoncelle. Ecclès 
Salmon ; 11. Pastorale et passe pied, violon, 
Destouches ; 12. Plaisir d'été, flûte, Lefort ; 
13. Tambourin, violoncelle. Leclair ; 14. Impres­
sion matinale, piani, Faikenberg. — 20 h. 45, 
ouverture de Carmen. Bi7«et : Informations. — 
21 heures, fragments de Carmen, donnés evec 
'e concours de Mme Laurence Boritza et M. De-
'aitre, prix du Conservatoire . 1. Chreurs des 
gamins ; 2. Habanera, chant. Mme Laurence 
ioritza : 3. F.ntr'acte, do. deiixième acte, flûte ; 
;. Seg icdi.'lé. chant, Aime Pnnrcndo Borit7a : 
5. Entr'aete du 3e acte, flute : fi lialteia. oui 
va 14, chant. M. Delaitiv : 7. Entr'aete du if 
acte : 8. La fl<nir qi'C tu m'avais jetée, chant. 
M. Delaitre : 9. Final. 

Il n'est pas surprenant que les femmes, de par leur 
nature délicate trop souvent exposées à l'appauvrissement 
du sang, retrouvent si rapidement, en faisant usage des 
Pilules Pink, la beauté de la santé, car les Pilules Pink 
possèdent Vraiment d'exceptionnelles propriétés pour 
rendre au sang le plus appauvri, cette richesse, cette 
Vigueur qui pénètrent tout le corps d'un bien-être 

indéfinissable. 
Ce que dit M"* Yvonne Hell, demeurant 11, rue des Forges, 
à Belfort, est une attestation édifiante de la remarquable 

action des Pilules Pink à ce point de vue : 
« Je reconnais — a, en effet, écrit "M"* Hell — que c'est 
grâce aujc excellentes Pilules Pink que je dois d'a-Ooir 
retrouvé la fraîcheur et l'appétit que m'avait fait perdre 
l'anémie dont j'étais atteinte. La cure des Pilules Pink m'a 

complètement rétablie, s 

S'il est Vrai que la beauté est Inséparable de la santé, Il est 
également certain que, dans bien des cas et pour bien des 

femmes, la santé est inséparable de l'usage des 

PILULES PINK 

-X>->c=—ê-

LA HERNIE 
a commencé A faire moins de vict imes en 
France, k partir de l'apparition du fameux 
BANDAGE PNEUMATIQUE SANS HESSOET 
de A. CLAVEBTE, de Paria. 

Il suffit da consulter les statist iques pour 
s'en assurer. 

L'éminent Spécialiste des Etablissement» 
CLA VERIE vous recevra de 9 h. à 1 fa. dans 
les vi l les suivantes : 
St-Amand-Ies-Eaux, Lundi 21 Mai, fi. Hurtrez 
Le Cateau. mardi 22, hôt. du Mouton blanc 
Denain, mercredi 23, hôtel du Commerce. 
Cambrai, jeudi 24, hôtel du Mouton b lanc 
Danal, vendredi 25. bnffet de la gare. 
LILLE, samedi 26 e t dimanche 27, hôtel Mo 

derne. 7. rue Parvis St-Maurice. 
Lena, mardi 5 juin. Ilôt. Gare (face la gare) 

Un éminent spécialiste collaborateur rece 
vra également de 9 h. à 4 h. à : 
Hlrsen, lundi 21 mai, h. de la gare, /Lapl.) 
Le Nouvion, mercredi 23. hôtel Bellvuck. 

Les Etablissements CLA VERTE sont deve­
nus — et de beaucoup — les plus considé­
rables du monde entier : preuve évidente de 
l'incomparable supériorité de leurs Spécia 
listes e t de leurs Appareils. 

Etablissements A. CLAVEBIE, 231, Pan-
bourg Saint-Martin, PABiS . 3098. 

En 4enta dans toutes le* pharmacies : 
4,5o la botte, 34 fr. les six bottes, plus 
0,50 de timbre-taice par boîte. - Dépôt : 
Phcl« P, BARRET, J Î , rue Ballu • PARIS. 
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O U R ? ËERSONNESl 

SPÉCIFIQUES DE LA DOULEUR LES 

GUÉRISSENT RAPIDEMENT 
MIGRAINES, FIÈVRES, GRIPPE ET TOUTES DOULEURS 

Botts da «Louz» : 4 fr. 4 0 — Boîte de, un : O fr. 5 0 
DM» TOUTES ISS PHARMACIES i u m a 

L'Emprun t Roumain 
La BANQUE NATIONALE DE CKKDIT et 

la BANQUE DE L'UNION PARISIENNE pla­
cent actuellement — ainsi que tous I avons 
annoncé — des obligations de l'Emprunt 
Roumain de consolidation 4 fo. 

Ces obligations sont au nominal *1« 10 li­
vres sterling. Le prix de placement est fixé 
S 30 francs par livre sterling, soit 400 fr. par 
obligation. Elles rapportent annuellement 
8 shill ings nets d'impôts roumains, ce qui 
représente 2b fr. au cours da la Livre ster­
ling à 70 francs. 

La taux de placement ressort ainsi & 
9 fr. 33 brut, e t sons déduction de l'impôt 
français à environ 8 % % nets. 

8571 
> 0 0 0 « 

REVUE HEBDOMADAIRE 
de la Bourse de Lille 

• L'influence de la situation politique se fait 
toujours sentir sur notre place, où les tendances 
demeurent lourdes et les tiiiisaciions restrein­
tes. La réponse de l'Angleterre et de l'Italie a. 
l'Allemagne fut, merles, bien accueillie par les 
milieux financiers, mais les interminables nala-
hres de Lausanne et le différend gréco-turc vin­
rent noircir de nouveau l'horizon, faisant redou­
ter des complications quant a l'issue des débats. 

La cote des Valeurs de Charbonnages et de 
la Métallurgie accuse une sensible régrvssion. 
Par contre, les titres de Pétrole, du Texlile et 
de Ciments se montrent soutenus, les perspec­
tives de dividende et de répar.'.tion sur certains 
d'entre eux, ainsi que les augmentations de 
capital en cours ou annoncées retenant l'atten­
tion du public. 

Dans l'ensemble, ta semaine sa termine sur 
une note indécise. 

Rien de particulièrement \m\. lanl h signaler 
en ce qui concerne le marché des charbons fran­
çais : on a quoique raison de croire que la 
production d'avril aura été probablement meil­
leure encore que celle de mars ; par contre, le 
mois de mai, coupé par les congés de l'Ascen­
sion et de la Pentecôte, sera vraisemblablement 
un peu plus faible. 

ALBI et ANICH1T, contrairement atix autres 
titres du compartiment font preuve de fermeté 
et leurs cours restent à peu pr0» c o u x <!'u y a 

huit jours. 
ANZIN recule vivement, tandis que le droit de 

souscription demeure fermement traité aux en­
virons de 40 francs. U s'échange chaque jour des 
paquets de titres et de droits. 

BCTHUNE est encore réalisé, ainsi que BLAJl-
ZY et BRL'AY. 

Bonne tenue do CARVIN qui répète me» cours 
précédente. LA CLARENCE est offerte. L'Assem­
blée est convoquée pour le 23 mai. 

Quelques ventes amènent un nouveau recul 
de CO0RR1ERES et de BOURGES. 

Peu d'affaires en CRESPIN. Les comptes ap­
prouvés par rassemblée du 14 mai accusent un 

bénéfice de 653 2i'.9 francs contre 251.(190 francs 
en 1921. Ce bénéfice est affecté a I amortisse­
ment du déficit antérieur ainsi ramené S 
2.IG7.81K francs. Aj bilan, disponible : 2 m * 
lions «12.479 francs ; réalisable : 1.350.288 tr. | 
passif exigible : 7.1.>2.20.") francs. 

FEHFAY-CAUCIIY baisse légèrement. L'A* 
semblée tenue a Douai le 12 mai a approuvé le 
bilun de l'exercice !'J22 accusant un bénéfice oel 
de 1.378.428 francs sensiblement égal a celui 
de 1921 et voté le dividende proposé de 15 frnivs. 
L'extraction, qui s'étaii élevée 1 3u">.mm tonnes 
en 1921, a diminué d'environ 5»>00i> tonnes en 
1922 ; le rapport explique qu'en raison de 1a 
crise de mévente qui a atteint les premiers mois 
de l'exercice, une partie des efforts a été affec­
tée aux travaux prépnra'oires Toutefois c*»tte 
diminution est moins sensible sur le chiffre Je 
pnxtuetion nette en raison de l'amélio'ati^n de» 
opérations de triage Actuellement rextr«"llon 
jouji-nalière est reveihue à 1 millier de tonnes. 

On a Introduit cette semaine a notre cote les 
actions Mines de FRVMKEMIOLZ Cette «o . 
ciété a pour objet r^xoloitation des mines de 
charbon de ce nom. situées sur le territoire de 
ta Sarre et amodias nai l'Etat Français, A mû 
elles appartiennent en conformité des clnu-es 
du traité de Versailles ainsi que toutes opéra­
tions commerciales et inrtusIrMIes se ratlae'nnnt, 
directement ou indirectement à (exploitation de 
ces mines Elle est a.u capital de 5 millions <le 
francs divises en 20.000 actions de 2.VI fr.mcs, 
dont 3.00O sont libérées eni renvnt » l?i«»> ne 
sont lib.'rées que de 150 francs. f> sont cea 
17.000 titres non-libérés qui sont admis aux 
négociations de notr^ Bourse. 

Cette affaire possède dans i ancienne conce» 1 slon de Frankenholz . 
t. Deux puits d'extraction et d'entrée d'air ; 
8. Un puits de sortie dair également annS 

pour l'extraction, 
et dans la concession de Nordfeld, non encore 
remise en exploitat'on . les puits Wilhelmina 
pour extraction et entrée d'air, et Fortuna pouf 
sertie d'air. 

Sa production en 1922 fut d'environ 300.000 ton­
nes. 

Les bénéfices de l'année 1921, époque où la 
capital n'était que de 750.000 francs, s'élevèrent 
a 1.450.000 francs environ. Il fut réparti un di­
vidende da 50 francs par action. 

La Société, cône réserve de diverses clauses 
se» rapportant au remboursement à l'Etat de la 
valeur de la mine, à ta répartition de l'excédent 
du bénéfice réalisé sur la vente des produits 
«près prélèvement des sommes lui revenant po.u? 
l'inteièi et l'amortissemenl du capital investi 
par elle dans l'entreprise, et au sort qu'elle re­
cevra après le vote du plébiscite qui doit avoir1 

lieu au plus tôt en 1935, a obtenu pour 99 ans, 
a compter du 1er janvier 1921, le droit d'exploit 
ter les concessions de FranV:-"holz. 

Les actions ont été introduites en Bourse • 
740 francs puis ont sensiblement baissé poux 
terminer à 697 francs. 

Marché calme en LENS. LIEVIN. MARLSS «S 
VICOIGNE. 

LIGN'Y fait bonne contenance. On dit que (et 
comptes qui seront soumis a l'Assemblée 6* 
24 mai, font apparaître un bénéfice df 1 mil­
lion 40.000 francs 'contre 973.287). L» CcosaQ 
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L'ANNEAU D'ARGENT 
Grand roman d amour par Georges de B0ISF0RE1 

P R E M I E R E P A R T I E 

Les misères des riches 
u 

SOUFFRANCE D'AMOUR 
— Alors va-t-en. J 'avais une tille. Je n'en 

« i plus Tu e s morte pour moi. Marcelle, 
je te mau.. . 

Il n'acheva pas. 
Ut. cri terrible venait de retentir. Les 

y e u x désorbi lés par l'horreur, par '"épou­
vante , elle s'était é lancée vers l infirme. 
Elle lui (Misa sa main sur la bouene . 

— Au nom du c i e , tais-toi... Ah l c'est 
abomina Me l. Me maudire, toi, mon pè­
r e . . Pardon... J e t a i s folle... je me repens. . 
je tobé ira i . . oui, j'en prends Dieu a té­
moin , je tobéirai. 

Il eut un simpir de soulagement. . . un 
éclair de triomphe. 

— Oh I murmuro-t-il, je s ava i s bien que 
ta finirais par te soumettre. . . 

« Êi.if'-t», j'ai donc retrouvé mon enfant ! 
En chancelant, elle avait I * « O S H P sa 

chambre . . . Ella se jeta sua son lit... Elle 
sanglota' ! dése»|>étément... Un râle mon 
tait à s e s l è v r e s . . Elle mordait l es draps, 
l e s oreillers pour ne pae crier. 

Son père avait eu raison d'elle !... CétaM 
vrai, elle avait cédé . Elle avait consenti 
à une union qui lui faisait horreur... Jac­
ques Burgos son mari . . . Elle appartiendrait 
à cet homme 1... Une telle chose était pos­
sible !... Lorsqu'elle avai t déclaré : jamais 
je ne l'aimerai, elle avait été pour ajouter, 
pour c i ier au vieillard : jamais je ne l'ai­
merai, parce que j'en a ime un autre... Et 
cet autre, c'est Oaston Mauroy t 

« Le frère de Frédéric !.. 
Mais ces paroles, elle ne les avait pas 

•irunnncées. 
Piwirquoi ? 
Par pudeur. 
Par crainte d'irriter davantage encore son 

père, de redoubler sa colère. 
De provoquer chez lui une crise fatale 

oeut-etre. . . . . . . ,. 
En dépit de la dureté dont 11 avait fait 

nreuve. efTe le chérissait toujours. 
Il était son père I 
Elle e voulait pas qu'il mourut L.. 
. .Ou il tnotirnt à c a u s e d'elle t.. 
Non. non, cela elle ne le voulait pas !.. 
Et voi'à pourquoi elle avait dit : J'obéi 

rai Mnis c'était épouvantable !... L'épreuve 
répondrait-elle à Gaston lorsque, dans quel­
ques jours, il reviendrait s'informer de sa 

1 décision ?... Oui, que lui répondrait-el le?. . . 

Elle devrait lui apprendre qu'elle aillait être 
la femme d'un autre. . . Jamais elle n'en au­
rait l'atroce courage. . . La femme d'un au­
tre !... A h ! . . . c'était inadmissible 1... Elle 
n'avait pu fléchir s o n père lié par u n enga­
gement sacré, affirmait-il... Eh bien, elle 
s'adresserait à Jacques Burgos lui -même. . . 
EMe ne lui cacnerait pas son opposition, sa 
répugnance à un mariage où son comr, a 
elfe, n'était pour rien... i l n e pouvait vou­
loir l'épouser contre son gré. . . ce serait 
trop in iame 1... 

Oui, demain, elle parlerait a Jacques. 
Elle le supplierait de rendre à son père la 
parole qu'il lui avait donnée. Il l'aimait, pa­
ra! t-il. II n e voudrait pas devoir son hon­
neur à la violence. 

Rien n'était irréparable encore. 
Après s'être abandonnée à l ' immensité 

de s a douleur... Après avoir presque sou­
haité être morte afiu d'échapper à la Des­
tinée... voici qu'un espoir, tout h coup, la 
sou leva i t Elle s'y raccrochait follemet.t... 
Jusqu'au lendemain elle vécut dans la fiè­
vre.. . dans l'attente... Elle ne dormit pas. 
Trop de pensées contraires s e heurtaient 
dans son cerveau. 

A onze heures , elle descendit dans la ca­
binet de travail du banquier. 

Elle savait y trouver Jacques Burgo». . 
Etre seule un instant a v e c lui. 
Elle était pote, un cerné profond entourait 

ses yeux encore rouges de larmes récentes 
Assis prés'd'un guéridon où s'étalaient ton 

journaux du jour, à l'apparition de Marcelle 
le jeune homme s e leva, et; respectueuse­
ment, il s'inclina devant elle. 

U *tnit comme toujours, froid, correct, Im­
pénétrable. 

S a n s répondre aux formules de politesde 
qu'il lui adressait , el le demanda : 

— Pites-moi, monsieur Burgos. vous ave* 
vu m o n père, ce matin ? 

— Oui, mademoisel le . 
— Alors voua s a v e z ? . . . 
— Toute la reconnaissance que je vous 

dois, mademoisel le , d'avoir agréé Vamoui 
d'un h o m m e qui s e croyait indigne d'une 
telle faveur1 et qui, désormais , n'aura d'au­
tre but que celui que vous assignerez à sa 
vie. 

1-a pAi'eur d/» Marcelle s'accentua encore 
s'étendit à s e s lèvres. 

Elle fit un pas vers le jeune homme. 
Et, résolument : 
— Ecoutez, monsieur Burgos, je va i s m'en-

tretenir aveu vous très franchement. Si je 
vous fais de la peiné, pardonnez-moi. Je ne 
suis pas responsable de ce qui arrive, et je 
crois qu'il est de mon devoir de vou3 parler 
comme je vais le faire. Sachez qu'en accep­
tant de devenir votre femme, je me suie sou­
mise à la volonté de mon père, qu'un refus 
obstiné de ma part aurait tué infaillibl-J-
ment. . Mais sa volonté a fait violence à la 
mienne. . J'ai cédé.. . je me su i s sacrifiée 
pour ne pas empoisonner mon existence 
d'un éternel remords. . . Toutefois, je vous le 
déclare catèjjoriquement, lorsque m e s le 
vres ont dit . o u i mon cœur disait : non .. 
Monsieur Jacques Burgos, je ne vous aim» 
pas. 

Le regard droit, la tête haute, d u n e vois 
ferme, elle répéta : 

— Je ne vous a ime pas. 
Une seconde II parut tout décontenance 

car r-ette déclaration énergique. Mais pres­
que aussitôt il s e remit. Un sourire indéfi­
nissable erra s u r s e s lèvres minces. 

— Pourquoi me dltes-vons cela ? 
— Vous êlc-s homme d'honneur, je s u p 

nose. Est-ce a moi, dans les conditions pré­
sentes, de vous dicter votre conduite? 

Il eut ua nouveau eourire plus étrange en 
cora~» 

... U n sourire d'une ironie presque cruelle. 
— Je ne vous comprends pas, mademoi­

selle. Ou plutôt, permettez-moi de ne pas 
vous comprendre Certes, je possède bien 
d e s défauts. Malgré tout, je ne su i s pas un 
rat. Je ne me flattais pas d'avoir en si peu 
de temps, trouvé le chemin de votre cœur. 
Mais je vous a i m a . . Et s'il est vrai que 
i amour appel'e l'amour, je parviendrai bien 
i vous émouvoir. . . Oh 1 pas à présent. Je 
le suis., plus tard, lorsque je serai votre 
mari. 

— Alors, en dépit de ce que je viens de 
vous apprendre.. . v o u s persistez.. . 

— .. A ne point renoncer à I honneur 
que voua me faites en daignant accepter le 
nom que, humblement, je mets a vos ge­
noux, non, mademoiselle. 

Elle posa sur lui ua regard chargé de mé­
pris- . . ., _, 

— Oh ! prolesta-t-elle, c'est odieux d agir 
de la sorte. „ 

— En amour, i l n'est rien qui coûte, ni 
une butl* action, m une mauvaise Et celui 
qui accomplit l'une est, au demeurant ca­
pable de commettre l'autre... Cela dépend 
uniquement des circonstances. . . Que œ sort 
là mon escust auprès de vous.. . Et croyez 
t i e n quo mon regret est extrême de vouo 
refuser la seule chose. . qu'il me soit impoe 
sible de vous accorder. Je vous le répète, un 
jour viendra où vous n e m'en garderea p lus 
rigueur. 

Elle ne répondit pas. 
A quoi bon. , • ' . . , 
Elle n'avait rien a attendre de la généro­

sité, de la pitié de cet homme, dont 1 a m e 
.ennit de lui ai pnrnltro comme un abîme. 

Ah ! c'était bien fini !... , x j . J 
Elle était perdua . . perdue irrémédiable­

ment 1 

U 
EXPLICATION 

Perdue T 
Oui 
Et elle n'avait personne à qui s e canCeH 

personne pour la défendre. 
Sa tnère? 
Certes, déjà, elle y avai t songe. Mai» al 

elle avait dit à celle-ci : Mon père m'oblige, 
a épouser un homme qui, hier, m'était in­
différent et qu'aujourd'hui je déteste, car j a i 
pu m e convaincre qu'il était un misérable, 
oui, si elle avait dit cela à Régine, celle-oj 
s e serait dreesée frémissante, révoltée COOP 
tre une chose auss i odieuse et elle aurait dé» 
claré nettement, péremptoirement : Cet n o m ­
me tu n e l'épouseras p e a Alors, entre e u e 
et le banquier la lutte eût commenoe. E L 
de cette lutte, la jeune fille ne savait-elle) 
pas, par avarice, l'épouvantable issue ; 1*1, 
mort de son père. Et, de cette mort, e l l e , 
Marcelle, serait responsable I Ceet vrai, peej 
ainsi, elle ne serait pas la femme de -woquM 
Burgos ! Mais s a n s cesse une vott , te vo ix 
de sa conscience lui crierait : ru a» n e t o p 
père.. . tu a s tué ton père I... A J S * . • " • I * * ! 
ferait n'importe quoi... elle préférait ê tre « 
tout j a m a i s malheureuea- " ™ ° 5 S « » « . * J 
sacrifice - exécrable - auquel e l le é v e i l 
c o n s e n t i . . 

Et c'est pourquoi lorsque, s e 
tout effarée dans la < ^ a ™ ° , ™ ^ S j ? 
bout devant une psyché, t itotemenl 
sa toilette, Régine e était « £ ' « £ * • 

— Voyons, Marcelle, ma chérie, que nrtej . 
prend Pierre.. Je n e ̂  P " - - ^ " ^ J ^ l 
lion pour toi' d u n marM*e'- < r a n o » " 8 * * 
avec M. Burgos ? 

Elle avait répondu en baissant lee J*W 
»ur cacher les larmes qu'ils recelaient t 

(A 

pour cacher 
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